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136 LIVRES 
sique, celui des flux, faute de données sta-
tistiques interrégionales, mais plusieurs mo-
dèles analogues. Dès lors, divers prolon-
gements s'avèrent possibles. Le numéro 
spécial de la Revue d'économie politique 
livre par conséquent les résultats obtenus. 
Si l'ouvrage ne suppose pas de connais-
sances préalables en ce qui concerne la 
théorie des graphes explicitée avec clarté, 
il n'en est pas de même pour certains mo-
dèles économiques avancés. Le livre s'ou-
vre sur un article purement mathématique 
qui présente les éléments fondamentaux 
de la théorie des graphes de transfert. Les 
autres articles (8) sont autonomes les uns 
des autres. R. Lantner aborde l'analyse de 
la dominance économique (terme utilisé de 
préférence à domination économique). 
L'article très copieux, presque 70 pages sur 
un volume qui en contient 250, fournit les 
hypothèses de base de la matrice des échan-
ges en tenant compte de l'hypothèse do-
minante. Cette matrice ou « graphe d'in-
fluence » sert d'instrument à des applica-
tions numériques intéressantes. 
Les deux articles suivants renvoient aux 
graphes de transfert classique. J. M. Vuez 
étudie l'effet de la variation de certains 
coefficients techniques d'un modèle d'en-
trées/sorties sur les performances du systè-
me. J. Rota approfondit l'analyse dyna-
mique d'un modèle d'entrées/sorties et 
débouche sur les graphes de transfert géné-
ralisés en particulier, sur les systèmes non 
linéaires. 
M. Mougeot dans l'étude suivante se li-
vre à une analyse topologique des flux 
monétaires intersectoriels. Finalement, les 
travaux suivants sont complexes, peut-être 
à cause de la nouveauté du sujet, soit la 
théorie des asservissements ; peut-être à 
cause de l'approche des auteurs : L. Mou-
geot et A.L. Dumay. Il en est de même 
de l'article de G. Gaudot et M. Prévost sur 
l'aptitude des graphes de transfert au trai-
tement des systèmes non linéaires. Les 
deux recherches mériteraient cependant 
d'être prolongées et amplifiées. 
Quant à l'article de R. Lantner sur l'in-
terprétation du déterminant d'une matrice 
d'input-output, il fournit des directions de 
recherche nouvelles à partir du théorème 
de Boit et Mayberry en théorie des arbo-
rescences. 
L'ouvrage publié chez Sirey s'avère donc 




Université de Sherbrooke 
Fox, William T. R. ( éd . ) , Theoretical 
Aspects of International Relations, 
University of Notre Dame Press, In-
diana 1959, xiii + 118p. 
Ce livre, composé de sept essais sur les 
aspects théoriques des relations interna-
tionales, est l'aboutissement de la rencontre 
d'un groupe de théoriciens à Washington 
en 1954, et d'un séminaire interuniversi-
taire à l'Université Columbia en 1957. 
Malgré l'apparente diversité thématique 
de ces essais, on peut les classifier en trois 
groupes : le premier traite de l'emploi et 
des caractéristiques de l'analyse spéculative 
pour l'étude des relations internationales, le 
deuxième, d'essais par un philosophe et par 
un économiste examine les perspectives 
de développement d'une théorie des rela-
tions internationales, et enfin un troisième 
est constitué d'analyses de problèmes con-
crets : 
\-L'emploi et les caractéristiques de 
l'analyse spéculative : 
a) « Les éléments nécessaires et suffisants 
d'une théorie des relations internationales », 
par Paul H. NITZE. 
Selon Nitze, une théorie des relations 
internationales doit résoudre ce qui semble 
à première vue un paradoxe : d'un côté, 
le besoin d'un schéma conceptuel unifié 
comportant un petit nombre d'éléments très 
abstraits ; de l'autre, la nécessité de relier 
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ce système conceptuel aux mondes com-
plexes de la politique, de l'histoire, de la 
philosophie, de la religion et, éventuelle-
ment, au monde infiniment complexe de 
la réalité. 
Nitze soutient trois thèses : 1) qu'une 
théorie générale des relations internationales 
doit s'occuper au moins des relations entre 
les trois concepts fondamentaux de structu-
re, d'intention, et de situation. Les concepts 
de pouvoir et de limitation de pouvoir sont 
secondaires ; 2) qu'une théorie générale 
des relations internationales doit permettre 
une multiplicité de points de vue s'éche-
lonnant entre celui d'un membre respon-
sable d'un groupe à un moment particulier 
à celui d'un observateur de la planète Mars : 
3) qu'une théorie générale des relations 
internationales doit s'occuper du domaine 
des faits et du domaine des valeurs. 
b) « La nature et les limites d'une théorie 
des relations internationales », par Hans J. 
MORGENTHAU. 
Cet essai est basé sur les trois affirmations 
suivantes : 1) pour des raisons théoriques 
les relations internationales sont identiques 
aux politiques internationales ; 2) une théo-
rie des politiques internationales n'est qu'une 
partie de la théorie générale de la politique ; 
3) la théorie générale de la politique est 
identique à la science politique. 
c) « L'utilité d'une théorie des relations 
internationales », par William T. R. Fox. 
Pourquoi voudrait-on que le théoricien 
des relations internationales soit utile ? Sa 
fonction n'est-elle pas d'être omniscient et 
désintéressé ? Fox répond à ces questions 
en disant que la théorie est utile parce 
qu'elle permet d'effectuer des choix plus 
rationnels en clarifiant les positions doctri-
nales du politicien. 
II - Les perspectives de développement 
d'une théorie : 
a) « La philosophie politique et l'étude des 
relations internationales », par Kenneth N. 
Waltz. 
Waltz examine la pensée politique occi-
dentale comme source importante pour cla-
rifier la théorie des relations internationales. 
b) « Une théorie politique internationale 
vue de l'extérieur », par Charles P. KINDLE-
BERGER. 
Cet économiste pense qu'il est possible 
d'élaborer dans le champ des relations 
internationales des propositions théoriques 
comparables à celles de la théorie écono-
mique. 
III - Certains problèmes concrets : 
a) « Les acteurs en politique internationa-
le », par Arnold WOLFERS. 
Dans cet essai, Wolfers discute des im-
plications théoriques de différentes suppo-
sitions concernant les acteurs en politique 
internationale. 
b) « Le pouvoir et l'idéologie dans les affai-
res nationales et internationales », par Rein-
hold NIEBUHR. 
Niebuhr fait un plaidoyer pour le pou-
voir et l'idéologie des États-Unis contre 
le pouvoir et l'idéologie des communistes 
soviétiques. 
Ce livre datant de 1959 reste encore 
pertinent, du moins en ce qui concerne les 
six premiers essais. Le septième est trop 
lié à l'idéologie américaine des années 
cinquante et trop partisan pour conserver 
quelque valeur scientifique. 
Paul GAGNÉ 
Département de philosophie, 
Université du Québec à Trois-Rivières 
SAINT G E O U R S , Jean, La politique éco-
nomique des principaux pays indus-
triels de l'Occident ( 2 e édition), Édi-
tions Sirey, Paris, 1973, 580p. 
L'ouvrage de Saint Geours et de ses 
collaborateurs appartient à la série des pré-
cis et manuels qu'utilisent les étudiants en 
